
LE NÉGOCIANT CANADIEN

Cependant la bataille s'engage.L le len
demîain par une motion de M. Strgent de

New Iaven qui proposa de biffer tout ce
qui avait rapport, dans la résolution à
l'é largisseient cles canaux.

Cette motion fut combattue par tous les
orateurs qui prirent la pa ole, à l'exception
de MM. Srgent et Opdyke, de New.York.
Les autres appuyèrent clauenient la r1c•
solution et s'îp p esantirent principalement
sur 19. nécessité d'abolir les droits sur les
bois can-dieis et sur la nécessité de rendre
moins dispendieux le transport des grains.

L'insistance avec laquelle on IL il puyé

sire ce- deux points prouve la profondeur

du mal et lit vivacité avec liquelle on le

ressent aux Etats.Unis. Au lait, c'est en
ce moment 14L seule préoccupation. Quant
au reste,pas un mot. Est ce par ignorance
des autres ressources naturelles du Canîada,
Ott parce que l'intér.ét supérieur a <ejeté
tout le reste dans l'ombre. Il est probable
que l'une et l'autre raison y ont ce leur
part. Si janais nous obtenons un renouî.

vellement lu traité de reciprocitté nous le
devrons à nos forAis et ià nos calaux.

M. McGiverin et M. Young prirent de
nouveau la parole et réitérèrent l'assurance
que le gouvernement et le peuplo du
Canada désii ent la réciprocite commerciale
avec les Etats-Unis, qu'il a été résolu
d'élargir les c rnux quand niéme et qu'il
est (le l'intérét de 'els de renouer les rela-
tions plus étroites d'au trefois.

Le rapport du comité et la r.,solution
citée plus haut fuîrent adoptés à une in-
mense majorité.

Jeudi les délégués, sur invitation de la
chambre de commerce de New-York, allé.
rent visiter les travaux lu Havre. Ils se
rendirent à Iell Gate et visitèrent les im
menises travaux qui s'y font en ce moment.
Il s'agit do creuser le roc vif du lit d'une
riviëre, et de la creuser à 32 pieds. Elle
n'en a maintenant que dix. Des mines ont
été pratiquées sous Pe.au et l'on fait des
excavations en dix sens difl'rents. Quand
les excavations ser.nt terminées, on fera
sauter les parois ai moyen de la nitro.
glycerine. Il y a trois ans que l'on travaille
et ce n'est que dans deux ans qlue l'on
espère terminer cette ouvre gigantesque.

En face de ce travail d'llercule, on
s'étonne que l'on puisse hésiter à entre.
prendre de creuser à 25 pieds le lit de
boue du lac St. Pierre <lui à côté n'est
qu'un jouet d'enfant.

Vendredi soir avait lieu un banquet de la
chambre au Delmonico.

La plus grande cordialité! n'a cessé de
régner. 0n porta des santés à Iunionî de
l'Angleterre et des Etats-Unis, à lia bonne
entente des deux peuples frèies, à la réci.
procité, etc., etc.

J'attends les meilleurs résultats de cette
conférence et le premier pas est fait vers
le renouvellement du traité de réciprocité
.dont le Canada a tant besoin.

à., 'M

Production de la Monnaie en France
et en Angleterre.

Nois mn tos 9 i 'Exposé compralllntiidi

]La Siluiationi ecooiqueglt et commerciale dec lat
France pour les <uinze ain é's dei lia période

1855-69, ' publié datns les Ainnles liu commerce

exWrie, les eigneniets ci-après sur les

opérations de in<onnayage fIfcütu'es Cin tn

pendant cette période.
Voici il vaieur les mionnaies fabriquées en

Frnice, d'après le relevé dit ministre des li-
nlonces:

MN

Années d'or

fr.
1855'.. *47.4127.82<l
1856.. 5Il8.282. 995
1857 .. 572.5;1.225
1859.. 482. (8L.6I5
1859. . 702.697.791i
18610.. 428.352.423
1861 .. 98.208.30
18612.. 214.211. 1)90
186.1. 210.230 .6.11
186;1.. 27.' 836.765

8(..1>1.8d6. 81"
1806.. 385.082.U2.
18G00i. 198.579.510
1857.. 310.006.685
1849.. 23.l95.210

8~70. . 55.35.810

d'argent

fr.
25.500.30>uî;
à 1.42i;.214

3.909.6 I t
8.66.31.569
8.401.814
8.083.198
2.508.151J
2.519.398

329.G10

.14.821.109
113.758.53M
129.345.261)
68.175.897
6i).051.1256

Toti<al

4172.928.120
562.704.209
5 7i.370.836
.197.353.204
711.089.604
436.436.623
100.734.550
216.761.388
210.560.2Z8
281.1-10.374
171.108.220
409.904.334
312.338.049
46<9.521.953
302.362.87
124.446.056

Le lotal général de la fiabrication depaiis 1855
jusqi'ei 1870 inclusiveinent s'élève h la sonnline
le 5 milliards 855,870,875 fr.

Pour la période le 1862 à 1870, l'année 1871
étant élihinée, on trouve pour total géléril de
la fabrication( de lia Grande-Bretagne, d'aprés le
rapport cIe M. Freenaiintle.-

Liv. si. sh. d.
Or: Granle-Brtngne. .43.259.130 l> !

1Hôtel Sidiey.... .19.112.250 - -

Total....6....G3.371.380 19 6
Argeit........... 2.748.456 11 10

En tout......65.119.837 Il 4
qui, réduits en francs, à raison de 25 fr. 25 laî
livre stcrling,doinnent la somme totale de 1,644,-
275,898 fr.

La sonne fabriquée en France pendant la
même période (1802-1870) a été de :

2,498.113.729 fr., soit de 853,867,822 fr. de
plus qu'en Angleterre.

Vocabulaire explicatif de termes em-
ployés dans le commerce.

A'UîEUMENT D'UN cOMPTE. Vérification ou
reddition deliiitive d'un compte, d'après
laquelle le comptable est reconnu quitte.

Ai'uic<a UN coMPT E. slettle aid close one's
accounts.-Le taire clore, en p-Lyer le reli-
auat, et s'en faire donner quittance et dé-
charge finales.

AatoeILTius oU PEsE.LiquEýia. eireomettes.
-Petits instruments de verre destinés à
indiquer la densité rdlatire des liquides dans
lesquels on les plonge. Ils sont composés:
lo d'une tige servant d'échelle de gradua.
tion ; 20 d'une boule ou d'un cylindre,
réservoir d'air, faisant fonction de 1oteteur,
son volume total dlev'a t toujours être en
rapport avec la tige, suivant l'étendue
qu'on doit donner à l'échelle i 3o d'un
autre petite boule ou ampoule servant à
renfleimer un lest de plomb en grenaille,
ou de mercure, forçant l'instrument de
s'enfoncer dans le liquide, en conservant

sa position verticale. La tige doit étre aussi
bien calibrée et l'inistrumnent aussi bien
cetró que possible, être égaleUenît placee
sur tous les points de son axe.

Par suite de l'observat on de l.a densité,
les aiiéomètrî es signalent le degre le con.
centrattion d'un avide, d'une solution saline.,
d'une solution sucrée, de divers lignides,
ainsi que les proportions d'alcool conte.
nues dans une liqueur spiritueuse.

AU<ENT lINCo ou LiE iABQU. 'u)i n/i
ney.--Monnaies fictives stipulées sur le pa.
pier d'uno baLnque publique ; se dit jI:I
opposition à arge/0l coiiunt.

AtuGN cOUERNT. Ce'i'Ont coiH or niy.
Monnîîaies réelles ou ellectives qui Olit cour,;
I ,ns cheque pays.

AIIMTEuaR. o<vner-Négociant qui équipe
à ses frais un ou p usieurs navires, et le.i
emploie soit à son servio', soit 'nu sel vice
de tiers auxquels il les loue montés de
ieur équipages.

AUIE MENT. Out fil. Fit)ine/ up îiî
ment d'un navire pour entreprendre un
voyage.

AiutiinAG. Int'-rest-On nppelle ainsi ce
ce qui est dû, ce qui est échu d'un revenu,
d'une rente, d'un loyer.-S entend ausi
de l'intért.

AltETE DE COMPTE. ra, c//t--'s
la ClÔture diniive d'uni coipie et la re
connaissance de tous les aiticlcs qui le
composent.

ARumEs. Earnest ; east.nwne-- A rgent
avance pour aissurer l'execution d'un inar
clié verbal. celui qui a doInIé les arriles
les perd s'il ne tient pis le iarchc'.

Aîtuii.anACL. Slocaye d uny-Disposi-
tion des marchandises dans la cale id'un

navire, dans un magasin. La condition d'un
bon arrimage doit être de faire poi tel,
beucoup a un navire, sans le gêner dans
sa marche, et sans l'exposer au dan<ger de
sombrer sous les voiles danes les grosses
ners.-Ailnuanilut. teredor. Slower-Colui
qui dispose la cargaison du navire pour le
compte du chargeur, etc. Dans certains
piarts de comnie.ice, il y a des arrinmeuirs
.urr s.

Acte concernant la Faillite, 1806

Dans l'alfaire de
GREGOIE CLE.\lENT,

JE Soussiié ai ct! nommé Syndic datns cetto
affuLiro. Les créanociers sont requis do produire leurs
réclaitations a iai mn Bciru No. - niu St. sciteroIent
àMontréal, sous unle mois et de s'y réunir le 7 novem-
bru, à 3h P. M. pour l'examen du Failli et l'airange-
ient des aifaires de la faillito un général.

G. 1. DUMESNIL,

Montréal, 22 octobre 1871. Syndic oilicil.

1I1TEL DU UOUVERN'EMENT, OTTAWA

Lundi, le 7e jour d'OCtobre 1872.
iesNT: - '

SOX EXCELLENCE LE COUVERRWL'I?
G0ÉY'a'RAL E CONSEIL .

Sur la recommandation de l'ion. Ministre dos
douanes, et en vertu des disPositions de la sème
section de l'Acte 31 Vic., Clap. 6. intitulé : " Acts
concernant las Douanes, " il a piU à Son Excellence
d'ordonner,et il est, par le présent, ordonu quo
Lardoise, dans la province de la Nouvelle-Ecosse.
soit et est, par le irésent, constitué et érigé en poste
de douane sous le contrôle du percepteur des doua-
nes au port !]'Aricliat.

W. A. HfIMSW'ORTII,
G.rellr du Conseil friyé.


